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Depuis plus de soixante-dix ans, que ce soit sous le régime monarchique ou théocratique, les 
universités ont constitué des bastions de défense de la liberté en Iran et les étudiants et 
universitaires iraniens ont depuis toujours payé un prix élevé pour combattre la dictature.
 
Les élections présidentielles frauduleuses du 12 juin 2009 – qui ont vu reconduire M. Ahmadinejad, 
mais qui dans les faits étaient un véritable coup d'état électoral dont la nature s'est révélée surtout 
après les violentes répressions des contestations pacifiques de l'été – constituent une nouvelle étape 
dans la bataille pour la liberté et  la démocratie en Iran. Et les universitaires et étudiants sont encore 
une fois en première ligne aux côtés des hommes et des femmes qui se battent pour leurs droits et 
notamment pour le droit des femmes.
 
En effet, des milices ont attaqué avec une violence inouïe, dès le 15 juin et à plusieurs reprises, les 
dortoirs de plusieurs universités en démolissant les lieux, en frappant, blessant et même tuant des 
étudiants en pleine nuit. A l'image de celles menées en juillet 1999, ces attaques étaient orchestrées 
par les détenteurs du pouvoir. Elles avaient abouti à étouffer la contestation au niveau national après 
avoir fait un mort, plusieurs centaines de blessés et des dizaines de condamnations à au moins 5 ans 
de prison ferme.

Lors de la répression de l'été 2009, l'une des nombreuses tentatives d'intimidation et d'instauration 
de la terreur du régime a consisté en l’arrestation de plus de 70 professeurs d'université suivie de la 
libération de la plupart d’entre eux; mais plusieurs, proches ou appartenant aux cercles réformateurs 
restent encore en prison et risquent de lourdes peines. Par ailleurs, des centaines d'étudiants se sont 
vus « étoilés » – pratique qui rappelle une période sombre du 20ème siècle – du fait de leur opinion 
politique ou critique, c'est-à-dire qu’ils se sont vus exclure de l'enseignement supérieur public, bien 
qu'ils en aient réussi le concours d'entrée national.
 
Dès la rentrée universitaire, et malgré les risques importants, les caméras de surveillance et  les 
micros dont sont truffés les campus en Iran, les étudiants iraniens n'ont pas hésité à faire entendre 
leurs  cris  de  protestation:  les  chants  contestataires  dans  les  dortoirs,  les  slogans  dans  les 
amphithéâtres et sur les campus à travers tout le pays n'ont pas cessé.
 
Tout récemment un des étudiants iraniens les brillants en mathématiques n'a pas hésité à braver  le 
Guide de la révolution lors d'une émission télévisée en directe. Le 4 Novembre, la journée des 
lycéens, et l'anniversaire de la prise de l'ambassade américaine qui donne traditionnellement  lieu à 
des  manifestations  anti-américaines  organisées  par  le  gouvernement,  a  été  détournée  par  les 
contestataires, pour protester et faire entendre leur détermination pour obtenir leurs droits.
 
Il est très important que les universités et les étudiants du monde entier se fassent l'écho de la voix 
de la protestation étudiante en Iran pour démontrer au gouvernement usurpateur de M. Ahmadinejad 
que le monde entier regarde de près ce qui se passe dans les universités en Iran.

C'est pourquoi l'association Move4Iran a pris l'initiative d'organiser, en collaboration avec le réseau 
United4Iran, une journée globale de solidarité à l'occasion de la journée internationale de l'étudiant, 
ce 17 Novembre :  des évènements sont organisés sur le campus des universités à travers la planète 



pour exprimer la solidarité avec les étudiants et les universitaires iraniens 

Cette solidarité internationale doit continuer à faire pression non seulement sur le gouvernement 
iranien mais aussi sur les autres gouvernements dans leurs relations avec celui de l'Iran, afin que les 
droits de l'Homme reviennent sur le devant de la scène et que les violations des droits humains 
soient dénoncés et stoppées au plus vite. 

Nous espérons que ce 17 Novembre 2009 aura été l'amorce d'une prise de conscience plus large et 
d'une sensibilisation plus importante du monde universitaire à travers le globe, et ce, surtout dans la 
perspective de la journée du 7 décembre prochain. En effet celle-ci correspond à la date de la 
journée iranienne de l'étudiant (le 16 Azar dans le calendrier persan, commémoration du meurtre de 
trois étudiants en 1953) où de larges manifestations sont attendues à travers les campus 
universitaires en protestation contre la violence, la violation des droits de l'homme et la dictature en 
Iran. 


